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Membre Fondftteui

M. GEOtROES COCIIERY

Député,

r de riTniou Xitionale FrtDQ&iM.

M. Georges Cochery

M. GtorgM Cochtr;, uiciea miniitre, d<pulé et pré«i-

deiit de la CommiuioD du huilget, peut être conaidér^

lomme le génin tutéltire 'îe l'I'nion Nationale Française.

De passage à Montréal, H. Coeliery visita la tnaison,

No 55, rue D-bord {aujourd'hui Avenue Vijer) où était

alon installée la Société. Enthousiasmé par la beauté et

l'utilité de l'oeuvre, il s'en constitua le protecteur et fit

allouer à l'Union Nationale Française, sur les fonds du

Pari Mutuel, une première aomme ds vingt-cinq mille

francs.

La Société employa cette somme au paiement de ce

qui restait dft sur le pr<T d'acquisition de son immeuble

et se trouva par suiie libre de toute dette.

On comprend aisément combien fût grande la joie

de tous À U réception de k bonne nouvelle, et, pour célébrer

l'heureux événement, une assemblée générale eut lieu, le 7

mai 1905, sur la convocation de M. A. Kleczkowski, consul

général de France, président d'honneur de la Société.

Après de chaleureuï discours de M. le consul général

et de M. Jules Helbronner, président de la Société, l'assem-

blée, sur la proposition du Conseil d'administration, vota

à l'unanimité et dans' un enthousiasme indescriptible la

. motion luivt&tt:

" IjM membres de l'Union Nationale Française réunis

en assemblée ;;^nérale, soue la présidence de M. A.

Klei'ifkowitki. iDnxul général de France, après avoir

entendu le n-préMcntant de la France au Canada, expriment

leur profonde gratitude i M. (Jeorges Cocher;, député,

ancien Ministre den Finances, dont la généreiliw et patrio-

tique initiative auprès du Qouvernement de la République

a assuré la permanence de leur Société et décident que :

" Pour perpétuer la reconnaissance de l'Union Natio-

nale Française et le souvenir du service rendu pai U.

Oeori^es Cochery aux malheureux de la Ctlonie Française

de Montréal, le portrait de leur bienfaiteur sera placé

dans la salle de réunion de l'Union Nationale Française,

avi\' l'opie de la présente motion et de la résolution de la

commission du Pari-Mutuel qui a accordé, sur la demande

M. Georges Cochery k la place d'honneur, dans la aalle

Nationale Française,"

Des remerciements furent ensuite votéa an GouTanM-
ment de la République, au Ministre de l'Agriculturs et au

consul général de France.

Et depuis cette date, conformément à la décision que

nous venons de rapporter, on peut imt le portrait da



M. lii^iftfm Cnhrry k U ptarf (i'h.mrn'iir ilaitii )é mIIi-

dM réuniiiiia d«> It Kchi^i^.

M«i« là ne d'hI jm» liorrié If rétiH>Jtri)i)r«- '!' la ivinpii-

thii- lie M. ('.«-hcry p<n,r l'Iniori Nati'iiial.- Franvmw .-t

irrâtc i une nou»el!e inlrrïentmn dp « part, la tiiiiimiulun

•lu Pari-Mututt .oor«I»it. It «7 févri-r l!Mi!i, unn .Iruip-^nif

Klloi-atii.ii (le <'in()u«ntc tiiillc fraii.'*. i(ui fut rmploWf au
paitmetit .lu prit ilVciiM-ilimi .!.> l'jnmii'ulil.-. îl Àvi-mir
Vij(er, où la Société rit niturllrint'iit \mU W,

M. IWhery a emorr iniiiW phu loin ita liiriiVfillaiK •>.

qu'on pourrait qualifjpr iriri^imiNatile.

I/Uninn Ntitionalt' Frai«,aJw. ojaril vu !« «it^ir .!•

ii>ni«truin' uriP ,ititii-<i<- il'iinu «rrlaiiip ]ni|>.jrluii<'i- «ur -un
tii-nifut.lr. formula mit' ItwmUuu- ili>niaiMtf d'alli^Htion.
IN>Mr un» M,iHim- <).> n'iit mille fr/iFii^i. k U r.,fiimi«. lu

"-i-MutucI, qui IV.ueillit favorahl.iru'iit. aiTonlaiit
trente mille fraii.,i. toujours grAt;- k la t.mlc-i.uiMai.i,.

iiilcrvMitimi do M. ('(iiln<ry.

l'ii lui iiiiiicin(;Riit !h bonne nouvi-lli-, i]dn> M>n fabim-t.
i l*ari«, apn'a avoir ilil tout l'inti-nH qu'il )H.rlait à IWuïr.-
dp ITnion Nationali- Krançaine, M. Coihery fit obnerv.r

à M. (}pnin. prfaiili>nl, «ijouiUirv ilv 'a iImuwU, tt an
luaiMlaril aur <• potnt. qu« l'alloi'atitm «le .ea trenl« mille
franc» ilfvait f-Ir»' <tmiid*rie runtme un i<i-(.ni^l« aur la

«ommt' iIk l't'iit mille frann demandée »t i;uv la lurplui
viendrait rnauilv,

Irf's travaux de lonalruitiou qui avaient motivé
rjllo«aiion n'ont naît eiMore été ri^Tié», miii tuut noua
iloiinc (V.- itii'l- (ju'itu le arronl bientôt, afin tCuliliaer

lii winimi- df>lint'i> k it*fra.ver la aoiiété pour i-el ohjet.

"'I ' r(M'ii(' a fiUilement, apr^a cette énuméntiMi.
riiiti-nnitii et la per.iicante de la refonnaiwani-* <Iea

iiicitil'riw de rrnion Niitionale '''ransaiw pour leur fcrwid

ami dr Kranre pt nul m- wr étonné qu \f titre de
Mendirt- K.indaliMir lui ail ^té d cerné avec entliou«iaame

daiiH l'aoïH'ndtli'-c (fru^ralf ihi 2H «tobrc I!Hi5.

Kx|iriui<>nM )i< Houliail. fommlou l'eapvir que M.
«ietirip-, CiKbiTV Hinni qu'il a bien voulu le promettre.
n'vippine enfin à Montréal. Il non heureux oun eulemtnt
df l'expan-ion lonn' "rabl» que l'I'iiion Nationale Fran-
VfliKe a priiie grAce k lui, mata auaai àt l'unanime, atno^rv
et profonde ret-onnaiawinre qu'éprouva i aon igird U
l'ulonie fran(,'«Jae

1



Les Dons du Gouvernement de la République Française

LTmon N.lion.k. Krain.ii. . k..„»fi,i,. .lun,. „„.
iu»re tout, larti, iilrini ,r.. I. I.i,.i,vi.ill.„i,. ,t IK» i(éurr.„«.
pircjt.- liiiii ,1. ll„ui,.rn«iiTOl J« 1. I«|.„l,li,|i,„.

fii"ti>'.u mnmttit i.i't HoniN'iir <J.iir)i.>. ChIut» .Ii-

l'«"UK.- .. M.iNlrf.l, w.rU I. «,,it,-. .„ N„ n.v ,„„ II,,:;,,,!,

• u. mrcriiui Ai.Muio VipT. Il H' n'ii.1,1 ,.,ii,|,„. ,|,. |j
ne.-M.it* 0« prat^ior ftri.«.vin,-iil ,,.||„ 1,,||,. „.„,,„ ,,
util, k l'fiiimFnc («nç.i., I, (l„u,„ii™,,.„l ,1,. 1„ H,.',,„.

blique . uniblé l'ignortr, ou à |wu |.r.i«. 1,1 „ioo r,.,,.,..t

uniqurminl uirn lli.ntion annui'llr .],. .,< i,.r,i, f,,,,,,

,

M.i. . |i.rlir .le la ,i„i, J, M„,i,i„i„ i|„„^,,, i„.|„.„
Im iliows th.ntc'Tpiit.

Ce fjt. il'aboril. u » premirn' Nuniiiie 'lo »inKt-.itio
mill» rniK'i nu. 1. (loin nemenl illou» i lli.ion X.ii,..
n.lï Kr.inai<« iur lu fond. Ju l'.ri-Mulu.l, i la ,l™i«,„|,.
(Il' Moniieur (ii'i,r/->a "utlierY.

Cette Kimme leriit à loliier ce ijui reat.iil liii Biir le
['- 1 ti'acquiiition de lu maiaon, :>.*i rue Dubonl.

!>" Gouvernement aieorila ik I

fond., le 8! férrier. mi!l, une autre ...ninie,

mille fnnra relle.|J, qui permit i la «, iét,'.

reliqu.t demeuré dfl aur 1" pria d'ai^uiMiliun .1

oil elle eat inaUllée niainleiiaiit, Tl Avenue Vi«.r.
Enfin, une troinième somme, treille nulle frunie

« eneore été allou.V, touj.mr. <ur lea fond, du i'nri-Muluel
par le (Jouveni.menl de la Képulilique i I Itnion, pour
(tre employé» i I, roiutriietion d'une annexe 1 l'immeuble
de l'avenue Vifrer.

En ce qui eoneeme eetle dernière allwation, nou.
avon, le plaiiir de pouvoir annon.er que Monaieur le
Mini.tre de. Aff.irea Etrangères vient d'informer .Mon-
^eur le Con.ul génér.1 de Kranie i Montréal, que le
Mini.ter. de l'Agriculture était di.poaé à con.idérer comme
approuvé., lea nouveau» lien, envoyé, par l'Union Natii^

inpi.

"ur IcN nii'meii

ciiujuaiitc

' •olilcr le

inmcuble

imb't

i:i u.,i

!• et ,i iirdi,nuancer le

' l'f-liidi le. ii'tirio •Um qu'il l'at d'il-aif-

' l ciKiil géni'rul, qui porte un *i iif

""'" "• ""l'c'liii.lc cl .1 utile ,S.. iélé, >'eil emprrné
de j».r,cr u l.i .,niuii*'aii.,. <lc M leur Hri^»et de. N.w,
»<ui l'rc-i.lc-il, la hoiitic ivclle.

i, I iiicii la .l„ii,> jMiuvoir faire il aoii inimeubb de»
uiiiélicrutioiw qui lui permettront de conliiiiicr M marche
ii'i ciclaiitc, pour le jilii. grand bien île la Colonie Krançaiie.

Ain.i que le coii.Iatait avec une grande juiteMe Mon-
•ieiir .1. U. tlenin, alor. président de la Smiété. ilana wm
rapiiort lu i l'u.M-mbli'ie générale annuelle du 29 «fobre
ll'II. c'est grilce ii cet appoint considérable, qu'il a été

IHKsible de réaliser l'org.iniaation aclii.lle. qui permet de
grouiH'r les So.i.'i,-, Kiaiiïaisiui ilaii. Iimmeubl. même i.ii

ri.ide le repré,eiilant officiel Je In Mére-P-.lrie. aou»
l'égide du l>ra[ieau Tricolore.

Jiiin.iciir (Iciiiii cntinuoil en fm t observer que
les imiMiri.iiitcs ulbs'aliruis n'étaiint paa les seuls téinoi-

Jîiiagc. lie .i.llic.lii.le de 1. Ilépublii|iie pour l'union el il

rup|..lnit qu'i différentes niprise., d'autres dons étaient
parvenu» A la Soi icié par 1'inlermé.li.in. du Consulat gimé-
r«l de Kniiicc. lu.lunimenl de sjileiidi.les gravures, un
bu-tc .ii|.Tlie de la Héiiubliqile, un Vase de .Sivre. d'une
grand., valeur, de magnifiques collei tiens île livres.

Ett il evprimait la certitude d'être le fidèle interprète
lie «., compatriotes en affirmant que tous ressentaient
pour le (loi.. ornement de la Ilépublique. le plua vif attache-
ment et une gratitude inaltérable.

""

Ajoutons, en terniimuit. que le (louvernem.nl de la
".publique a, Cl outiv. |«.,ié à liuit cent, francs la
ubienlion annuelle qu'il fait à l'ir„i„„ N,ti„n,|e
rratiçawe.



Atiri.-pi iiiiiiiriil,!,- ,1,. l'frij.ih \«h,.Mnl.- F'riin(,'rti>i', nif ('«.Ik-ut.



Aiincn iiiiiiinilik' i]i- l'iiiii.n Niii,.,iiale Fraiit:ui«'. :>.-), rue Dubord.



L'Union Nationale Française

Ou pourrait ap|)1i<)iR>r aux nii-mbrcs de l'Union

National»; Fran(;aisp, eu en modifiait un jwii le sens, le

"Hic voa mm vobig'" île Virgile, cur s'il est une soeiét* où
teux qui travaillent ne travaillent pas pour cm, c'eut bien

celle-bi.

Si cptli- Soiiélé, tout en faisant une somme de bien

éiKirnu', a pu atleindri' le itévcloppcnieiit et l'état de
pnwjwité où iiiH!* la voyon» aujourd'hui, elle le doit,

éviileninienl, un dévou'.'nipnt plein de déointèretirt^ment de

ivn\ <pic la i-oufinnu' de leurs eonipatriotes a succesiiive-

nn-Tit pldi'ês à m tî'te.

HépétoiM. tout ilalionl, ce que disait M. J. II. (iciiiii.

alors présiiU'iit, dans le rapiwrt qu'il lut A l'aKïienibtée

tîénériile du 2'J octobre 1!)11: "Cette Stx-iété ne fut pas

l'oeuvre d'Iioninies riclies, n'ayant qu'A prendre une part

ilf leur superflu pour fmiliter sa création; non, l'L'nion

Nationale Frani;nise, et e^la en an^ente encore le mérite,

)i été fondé*^ par des humbles, i>ar des Iiommes ilont le

iravail était nécessaire pour pourvoir aux besoins de leur

famille et qui prirent sur leurs nKMlestes ressounes pour
réaliser leur i^ramle et généreuse idée île solidarité."

Les déliuta de l'Union Nationale Fran(;ai9e furent

Ifs plus moilestcs; qu'on nous [lermette de les rappeler.

1^ t\)Ii>nie Française, con^oquiv it une assemblée

ayunt pour but la pri-pjralion ik' la Fête Nationale du
14 juillet 1H80, nomma un comité d'organisation k la

tclc .liiqui'l M. Victor Ollivon fut placé comme président

et qui cori: nait, entr'autres, MM, Kcliwob, viee-eonsul,

présidcTK de la Soi iûté de Uienfaisjince et du t'enle

National Français; T[. Beullac, président du Cercle "La
France"; (iraincourt, président de la SiK-iété de Secours
Mutuel et Charles Hronner, président de la (Jaieté

Fr«nc,aise.

(irâce BU zèle et à j'inlelligente activité de tous, ces

fêtes furent couronnées ilu plus complet succès et laissèrent,

tous frais payés, un bénéfice net de six cent ciuquantt;

dollars. Cette si>mme fût l'appoint qui permit d'acheter

la maison de la rue Cjdieux et d'y fonder le Refuge,
inauguré le ii juin 1887.

Cett« première inst*illation. qui n'était [la-^ trci^ impor-
tante, i) est vr.'i, maïs suffisait [lour les besoins de la

Colonii' Fr;iiii,ai>c, peu i,ombreuse à celte éjHique, permit
de faire un bien considérable.

l>ès le débiit de la Sisiété. les hommes de coeur
chargés de l'administrer, étahlireiit le princi[H'. auquel on
est toujours n. té fidèle depuis, de ne jamais laisser sans
secours un malheureux digne d'intérêt. Kt, bien que
n'ayant à offrir que quatn* lits, ils surent ri bien faire,

que jamais on ne refusa l'hospitalité il qui vint la demander.
Kt cela continua, avec un dévouement toujours mur?,

ingénieux pour suppléer à l'insuffisance des moyens,
jusqu'au moment où, en l'Mri. sous l'énergique impulsion
dn Conseil d'administration présidé par M. .Iules

Helbronner. la Société put avoir un cadre plus en rapport
avec son wuvre.

La maison située au \u .'i.'ï rue Duliord (aujourd'hui
Avenue Viger) fflt achetée et grâce A un concours de
ciroon-tances vraiment excjH'iioniu'Hes. l'Union Nationale
Fram.'aise, A |)nrtir de ce moment, grandit rapidement.

Sans être très eonsidérable. la nouvelle installation

I>ermetlait de mettre quin^te lits A la disposition des
malheureux.

Mai», ht r(il(inic Vr.iiujiiiMt ,iiigmrn(flu! cjmitainment,
le nouveau k-eal allait devenir insulfisant, lorsque, le

Oouver.iement Provincial ayant décidé la construction de

ri-À'ole des Hautes Ktudcs Commerciales, cette maison fut

expropriée, ce qui permit à la Société d'acheter le spacieux

immeuble oîi elle est actuellement.

C'est en IHOH que cette acquisition eut lieu. Tout
le dernier étage subit une réfeelion complète pour l'ins-

tallation de grands dortoirs bien aén'-s, qui font l'admi-
ration de tous les visiteurs,

V.t aujourd'hui la soiiété peut offrir l'hospitalité à
cinquante i>ersonnes, ce qui permet de faire face amplement
aux besoins présents. L'importance du rôle de l'Union
Nationale Française s'élargissant chaque jour, il est évident

que ses chargi-s sont devenues de piu.s en pins lounies, sans
que. malheureusement, ses ressources suivent la même
progression. Kt les difficultés qu'ont à surmonter ceux
qui sont chargés de son administration grossissent sans
cesse.

Qu'on nous permette de résumer en quelques mots
l'oeuvre bienfaisante de cette Société.

Son aition charitable s'exerce surtout par le refuge
et les secours A domicile.

On admet au liefugt.-, tout Fran(;aiB malheureux et

sans abri qui s'y présente; on rhél)erge quelques jours,

et en hiver parfois assez longtemps, surt^ial s'il n'est pas
en état de travailler,

Pour ceux qui, avant un domicile, vivent en famille,

dès que leur état malheureux est signalé, un membre du
comité de bienfaisance les visite et il leur est fourni, au
moyen de bons, tout ce qui peut leur être nécessaire pour
les iM'soins de l'existence.

Tout un groupe de médecins dévoués donnent gratuite-

ment leurs soins aux malades indigents, qui reçoivent de la

Société les médicaments qui leur sont nécessaires.

La So<-iété renvoie en France, A ses frais, sur leur
demande, ci'ux que l'âge ou les infirmités mettent dans
rimpos,sibilité de vivre dii leur travail et qui ont l'espoir

de trouver au pays natal un adoucissement à leurs misères.

Et non seulement l'Union Nationale Française
s'oerujK' avec une sollicitude inlassable des vivants, mais
encore elle possède d.ins len cimetières, catholique et

protestant, des terrains où ceux qui meurent vont dormir
leur dernier sommeil.

Pour donner une idée exacte de l'efficacité de l'oeuvre

qu'accomplit la Soiiété, noua ne pouvons mieux faire que
de reproduire ici ce que disait M. Brisset des Nos, son
Iirésident. dans le discours qu'il adressait A M. le Consul
général de France A l'occasion du premier janvier:

"Le bien que n^tre Société a fait à nos compatriotes
malheureux est considérable. Kn faut-il une preuve ? Si

je prends le bilan des treize dernières années, je constate

que la Société a d^'peiis.'* près de 25.000 pour la bien-

faisance; au-delA de *3000 pour les rapatriements; plus
de $]SOn pour les funérailles. Je constate aussi que, dans
ce laps de temps, la société a admis au Refuge près de
<'inq mille pauvre.^, qui ont passé à ce même Refuge pu-delà
(te 35000 nuits et ont profité de 95000 repas,

" Avec ces états de service, notre Société i)eut pré-

Icndr.' au titre de société de bienfaisance; cependant elle

jtorte un nom beaucoup plus beau, beaucoup plus noble,

elle s'appelle : Union, (7'est le nom dont elle a été baptisée
;

c'est le nom qu'elle doit garder tant qu'il existera un
Français A Montréal."

!! l'xiaie cvidcmmMif de-; xrs-ii-ivii I«.aHcnnp plus

importantes que l'Union National Française, mais il n'en

est pas de plus fran<;aiBe, il n'en est pas où l'on mette en

J. ^nAk

Bl



pralir|i[p moc un p)ns rrél d('V(nu>mpiit 1»; priiuiix' de
FrattTiiité, it ii'i.'n est jw^ ijui wiiTite à un plus haut dogré
d être ciK-oiirn^s.

Kt la pojHilation («nadicnnp. ni [inifoudûncnt sympa-
thique à tout (0 qui l'^t vriiinitiit frmitjHis, l<- compronil

ni bicu qu'elle ne ii^'line jnmaii* 1m oL-caHionc qui se pré-
sentent A plie de lui tfmolKiier sa sympathie, heurcuie
de sentir battre le coeur de la mère patrie lointaine sou»
le» pliï du drnpeiiu tricolore qui abrite l'Union Nationale
Frani;aisc.

Immeuble dt' l'L'nion N'ationalu Frauçaisi', îl, a*eiiue Vij(er.

Avis très important

Ia'si Cunseila d'Administration de l'Union NatiiWinle

Française ont toujours eu pour principe absolu de ne

jamais laisser sans seeours une français réetlemcnt

malheureux.

Ah^; i (ÎCToir mettre ie publie eu jjarJe

que la Société dt: Charité française leur refuse le aecoura
qu'il» prétendent leur être nécessaire.

^
Ces quémandeurs si.nt. on général, peu digne» d'in-

térêt et, afin du ne pas fea encourager dans leurs agisse-
ments, on doit leur refuser les spennrg qu'ils "oUicitent
et les inviter H sadreswr à la Société oil leur demande

contre cçux qoi vwit quêter à domicile sous le prétexte aéra accueillie si elle est justifiée.



Dortoir Jt- rriiiim Xatiom.le Française, 71, Avenue Viger.

Terrain do l'I'iiion Nniioiinli' Friiru,;ii-i' nu i inu'tu'rp catholique

tk' Montri'ul.
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ST.VTIK DE LA FIUNCK
Oeuvre du sculpteur l'auï Chevré

inau^riim. ,i.iis 1,'s irnupiccs clu (r>iiiit.'- France Amérinuc
le 13 juillet 1^13.



STA'ITK l(K JKANXiE D'AHC

'lu xdil/ihur Antln- Vermarr. Urnnd l'ri.r île Nom

rr. s Ir- aiisiiKTs .1,. ITiii. ml<- Knnj<.'ai-

Ip I) iMiot.rp l!i; .



Les anciens Présidents de l'Union Nationale Française

M. Vl( TdU ni l.niiN
(ISMMsm - l»s!i l,s:i:l)

M. .1. EII.MONI)
(1K93-I89(i)

Cdoml K. BAI.KTK
(1888-1889)



M. KVll.K (i.M.IllKliT

(iH'.iti-iHi);)

M. AI lilïsTK rIN-OTKAU
(1898-1900)



M. P. BBULLAC
(IHW-llWl — 1S11-19IS)

M. J. HP.iaaONNEB
(1901-lWW)

M, J. B. OKIfllf

(1M>-U11)
M. A. F, SEVOL

•KH<>MaHaiiaalt||





ixtttUt 1913-1914.

CONSEIL D'ADMINISTRATION

l'risùUnt d'honneur:

M. I.K rUNSn, GKNJiHAL DE FHANCE AU <'ANAUA.

t'rindfnl honorairt',

U. Jl'bKH HBLBMONNKK, aiiaen IVaident.

CO.WSKIL nAPMIXISTRATWN

l'réiident: A. BRISSHT <lw NOS, amti'u^ en tn^decinc.

ïer Vùe-I'rm,teni : I*. B. ilc {'UEVKCOliirji, bibliothécairr .Ir :iris|,iiit KrMMT, uffuicT di^ l'Inïtruction publique,

médaillé du Toiikiii.

2éme Vice-l'rèsideHl: A. do MONT<JAIIJiARD, imporUIrur.

Trésorifr: J. H. (JEXIX, iniporlaU'ur, ancien Pri-sident, Coi

lie rinstniction Publique.

Sterétairt: MAROBL OAUAItl), stéiuigraphe jmliciaire.

ItT du Cimnicnt' Kitérli'ur dp la Fnwice, Offidn

CommisMirtit: A. BARKKYRK. industriel ; L. BOURGEOIS, [.ri-^iilfiit de la Mutuelle FranijaiM, décoré du Hérite

Agricole ('anadii'n, miilaillé du Tonkin; de PASILLK. iin|)ortalcur; J, KERUITIX', négociant; E.

IiA>*Si\IiI*E, directeur du Conservatoire Laswlle, Offi<it-r de l'fnstrurtiim Puliliiiue; Y. LESIOUZBS,

professeur; E. MBRIOT, importateur, vice-préii dent de la Chambre de Commerce FrançaÎM; J. A.

MIOHAUD, iiiduBtricl; E. RAM1*0N, importateur. Conseiller du Commerre Ext/Tieur de la Franc*;

A. WALTER, dessinateur, 1er Vive-Président de la 13Ie Set tiuii des Vétérans «les Armées de Terre et de

Mer, médaillé de 18Î0. médaillé de BeUort.

Censeurs : H. JONÎAS, importateur, Conseiller du Comme rce Extérieur de li. France ; L. A. HERDT, ingénieur élec-

Iricien. Officier d'Académie; J. FITTES, industriel.

Cenêtur Suppléant: .T. DUCHASTEL de MONTROUGE, ingénieur ciTÏl.





Comptoir de l'Algérie

PrtilihiiM: Ma<laiM C. I:. Hoiilii.

J. Rarbhr,

M. Fr'rand,

II. Mériol.

A. Mathon,

i:. Ihill».

AlfffiltiiialRell«B JoBvpli,

Comptoir de la Bretagne

Prfaldratt: Madamv A. RHuet d» Nos.

Meidam» Scaubicn.

EiouriccoU,

Henrt Béiquc,

Thibodrau,

McBdcmolaclks r«rtr.

Thlbotl'^aii.

Tunol,
Uenevl^v» Brliiet.

Jeanne Briwct.

Comptoir de la Normandie

PrMdentt: Madame M. (lahard.

Mesdames l. \. David.

A. de MontKalllard,

J. A. Beaulieu.

Alradcmolaellea Marguerite Lahrile.

Elaie McLaren,

acrmaine Lebcl.



Comptoir de la Gnyenne et Gascogne

PHaMmUi Mêéamm J. R, Otnln.

M«MlaiM* I!. H. ttuimm».

Turg«on,

M*«ltinolMM«i I>tS»crr«»,

Hamilton,

Jt Tonnancourt.

Otnin.

Tétrault,

Cardinal.

Uarand.

Ltftbvrt,

Whyt*.

Charbonncau,

Molian.

Comptoii' de l'Alsace-Lorraine

IViaidcnta: Madame A. de MonlgMiltard.

Meidamci !.. I.c Colntc.

B. Labergc.Paté.

Mcadcmoitcllei Irène Schmidi,

Bernadette Oraniiiullet,

Marie Leblond de Rrumath,

Alice Charbonncau,

Fortin,

Oermalne Streun.

Anna Baitlen,

Aima Baiticn,

flerm^Jne Le Cointe,

Kochenburger.



Comptoir de la Champagne

Présidente: Madame A. Walter.

Mcidemolaellet Mlchaud,

Qraiiclla Morache,

Bertha Morache.

Comptoir de l'Auvergne

Pi ildente: Madame E. Rampon.

Mcidame* Leroy,

de Bolsiieu,

MeademoUellea Marie-Marthe DeCeliet.

Jeanne DeCeilea.

Mariette Comtois,

Blanche Roblltard,

Robert.

Gauthier.



Comptoir de la Bourgogne et de l'Ile de France

Préiidetite: Mewlemoltel|e Révol.

Madame Hodgion,

Mudemoiiclles Marie Surseo».

Biialllon,

Désormcaux.

Comptoir de la Grande Bretagne

Présidente: Madame P. B. de Crèvecociir.

Mesdames E. Mentpctit,

A. V .Roy.

Mesdcmolicllca Obaltka.

Criteria.

de Crivecoeiir,

Alice Taché.



Comptoir de la Russie

Présidente: Madame E. Lactalle.

Mesdamei Lévy,

Huguenln,

Lemairc,

Charbonneau,

Blron,

Perrault,

Maurice Loranger,

Lavîgne,

Denis,

Lamontagne,

MesdemoUelles Qermaine Robl,

YvonnL- Robi,

Aline Lemairc,

Annette Bouchard,

Blanche Fusch

Marcelle Qardai.

Comptoir de la Provence

Masdemoisellcs Simonne Brisset des Noa (préaldentc)

Marie Vautelet,

Béatrice MonccI,

Marie>Eva Vanier,

Juliette Authier,

Louise Lamontagne,

Juliette Cloutier,

Margot Hopkins, ',

Pauline Labelle,

Jeanne Bruchési,

Pauline Bertrand,

Bertfae Robillard,

Marguerite de Lorimîer,

Jeannine Beisette,

Marcelle Robert,

Lily Ledieu, ^ :

AnncMarie Duhamel,

Marguerite de LIsIe,

Marguerite Duhault,

Marguerite Authler.



Appréciations sur TOeuvre de TUnlon Nationale Française

DE MONSBIQMEUR BKUCHESI
"l'iir volro l'niiin Nfltiuimlc vuih scrvo?. lu cause âa

la Fntlt'rnité tout on imvaitlant pour votre Paya. Soyei
tiitia nifiiibrcs du l'UnioTi. Compter nnr ma sympathie et

."iir celle de mon clergé, cileti vous gcmt acquises et comme
je ne veux pas terminer snna vous en ddiiticr une preuve
tiiiigilile, je (k'mnnde i\ titre <rAre!icv^iic, n être inucrit

le premier parmi les iiicnibrt"; aftifs du votre société."

PAvr.BnvcnE.si,

Archevêque de ^fl}n(^ial.

30 janvier 1914.

une série 'le fête», iloiit je prévois d'avance tout l'éclat.

Je m'asjwio do tout coeur ii lette oeuvre: vous savez que

tout oc qui touche A la France ne saurait m'être indifférent.

Le rôle de ITnion Xationak- Frani;ai«e est éminemment
utile. Cette in.«titution ist net essai re. Klle exene parmi
JOun une véritiiliie mission de bienfaisance et de secours.

Elle mérite fout l'appui et tnule la Kénérowité des Cana-
diens- Frani;a in. l'Iusienrn l'encouragent déjà et lui

donnent ?ans compter leur concours. Jo souhaite que ces

fête» que voiiji organise/ \ow apportent cntore plus de

sympathies et que tous le.s Canadiens-Français consentent

k seconder vos nobles efforts.

Veuillez agréer, je voun prie, cher Monsieur flcnin,

Fassiir.iiice de mes tentiments les plus distingués et

dév(mcs.

DE M. LECOQ. P.8.S

Saint-Sulpico de Montréal reni'T;iit son origine et

son plus <'lières traditions s'il n'avait ptiii- l'I'fion Nationale

Française la plus profonde et la plus con^^-nto sympatliK

Quant aux membres de tetle coromuriau' lés en France,

ile, aiment leur pairit^ plus encore qu'ils ne l'auraient

aiin>''e, s'ils n'avaient jumai^ quitté son sein maternel.

Cimiment donc ne ehériraienl-ils pas ici la petite France,

l'tniitge viv^iTite de la gr.mdo ! Ije voili donc le symbole
de l'Union Xatienale : le vieillard qui s'est usé aux durs

cl féconds labenrs: l'enf.int débile, maie qui porte en son

jM'til coeur l'avenir de la race; la femme connue, estimée

i'i l'étranger autant que sur le sol natal, l'incarnation

\aillnnte du dévouement te plus universel et te plus délicat.

Kt l'augusle jMTsonne qui accueille le malheur, est-ce la

iliarité ? Kst-ce la France ? Reconnaiseez ce drapeau
déployé et fîollani, tenu iei ])ar des nuiiiis qui en sont

diurnes. Il a fait le lour du monde, on l'a dit avec vérité,

et i! porte dans ses idis glorieux "la paix, l'amour, la

liberté ".

Plus heureux que la Gaule du temps de César, la

France moderne est comme l'iiumanité avant Babel, d'une

Seule langue avec les mêmes mots, I,ii petite France ici

a la joie d'entendre .'^on pjtrler sur di-s lèpres que la France

n'a pus Mies naître, Klle ansir-le émue aux efforts de ce

peuple persévéniit qui leii! garder sa langue ini'omparable,

'a langue de la Franee. comme un héritage d'honneur.

liaison de plus pour i|iie noire Ciiiori con.serve la pureté

de sa langue avec un suin jaloux. (Qu'elle aime la postérité

morale de« Mai^onueuve et des Champlain. Qu'elle lui

montre, — renversant une parole divine, — que le rameau
est sein et généreux, parte que In racine est demeurée

généreuse et saine. Que nulle part il n'y ait d'unisson

qui vérifie mieux son titre, dont les membres soient plus

unis, n'ayant qu'un coeur et qu'une iime, un coeur qui

est pour la France, une &me qui s'inspire de ses exemples

séculaires et toujours vivaces.

CHARl.KS Î.F.COQ. P.S.S.

DE M. EDOUARD MONTPETIT
Monsieur 3. H. Qenin,

22, rue Notre-Dame Ouest,

Montréal.

r.h^T MonsÏPiîr n^nin,

J'ai appris avec le plue vif plaisir que l'Union
Nationale Française organiae, pour te mois de féTrier,

E. MOSTPETIT.

DE M. A. CHEVALIER

Montréal. 7 février 1914.

Miiiisieur le Président.

dt; l'Cnion Nationale Française,

Montréal.

Monsieur le l'rt^îdent.

Voulez-vous me permellre d'offrir à votre Société mes
meilleur); voeux de sueccs pour ta démonstration toute

|ialrioliquc qu'elle organise pour le» \Â, 10, SO et "i\

février courant î*

U ma été donné, M. le Président, d'assister à la fête

enfantine organisée par l'Union Nationale Française à

l'occasion de la Noël; dans les salles de l'Assistance

Publique, elle a distribué aux petits déeliérilés de la

fortune une quantité innombrable de jolis cadeaux. Cette

action a provoqué une immense joie chez les enfants, une
vive reconnaissance chez le'irs parents et, par dessus tout,

un attendrissement sincère clicx les spectateurs.

Le banquet aux membres pauvres de ta coloi.ie fran-

çui^e à Montréal a revcui un caractère tout aussi touchant,

et. It'i encore. l'Union Nationale Française a vu son oeuvre

lui attirer !a sympathie générale.

Cette fyis-i' '

'ix notes sonneront d'aceurd et suscite-

ront des applaui lenta enthousiastes: celle de la charité

et eelle du patrii .iie. La fête sera, à coup sîlr, couronnée
d'un brillant succès auquel prendront part, sans nul doute,

les Canadiens- Français, heureux de venir saluer le vieux
drapeau de la France, leur ancienne mère-patrie.

Votre pays, M. le Préeident. qui porte toujours bien

haut te flamlieau des Arts et des Sciences, est aussi le

foyer des plus beaux dévouements: laissez-moi citer comme
exemjde la fondation en noire Canada de l'Union Nationale
Française, dont j'ai été ii même d'apprécier l'oeuvre vrai-

ment admirable. Vos compatriotes, outre les secours maté-
riels qu'ils y reçoivent, y sentent raviver le .souvenir de la

patrie absente. Kt la fête que vous organiser actuellement

au manège militaire aura pour effet, je vous le répète, de
vous assurer la sympathie unanime de tous les citoyens

de Montréal.

Agrées:. Monsieur le Président, l'expression de mes
aentimenta dévouée.

Votre serviteur.

A. CHEVALIER.
"'

Dincttvr de l'Amstance municipale.



Une Belle Œuvre Française

l/C C'onservatoin^ l^swallt' est une iiiMitutioD dont
If liiit est êniiiiPiiiiiient patriotique. It mérite l'inté-

n't ft la sj-mpathie <io tniis ceux qui ont à foeiir les

ilestint«s de noirt' mv. C'ent. fii efret, une oeuvre

lu'cessaire, une wuvre iiaUoiiale.

H'il est un devoir Muré pour non», e'est bien de

roiiserver intacti' nuire Im-IIc lanfrue. de la rpsporter

et de la faire respiitfr. Vnili'i scpi nii< que iiiiiii«i»>ur

T^siiiille consatre loiili'

pnn énergie à tra-

vailler pour eette cause

Hublimc, voilà »ept ann

qu'il nous apprend à

liien parler le fran-

çais el par là, îk l'aimer

et à le faire aimer.

IVtte entreprirîe eut

des plus méritoires. Il

est rare de trouver de

pareils dévouements cl

surtout d« tels désin-

têressementii. Au dé-

but, il a fallu à moti-

sieur lAiisaile un cou-

ni^'e imliimplablc pour
vitiiiere les obstaeles

que ri'iieontrent tou-

tes les itmovatiouK.

Knsuite, gràee ik son

inlassable i^ersévéran-

ce il a su, sans défail-

lir, poursuivre sa no-

ble tâche. Tous ceux

qui ont eu le privilège

ii'av»ir monsieur Lm-
ealle comme profes-

seur, ne souviennent

avei' plaisir ci même
ave<: émotion des heu-

res qu'ils ont passées

av(H' lui. Il n'est pas

néce?«airG de refaire

Fon éloge ; ear, tous re-

connaissent SCS incon-

testables qualités. Pour
ws élèves, il se sacri-

fie tout entier; pour
eux, il dépense, sans

riéna;.'cineitt, e! "cs

n'atU'iiil d'eux qi
"

{iiiurlai sont frariilu^rnciit admirables. Toute

notre jeune.isc devrait les suivre, ils ïont utiles, ils

-iint néees-iairefi; mais, ils n'en sont pas nioinii agréa-

Iili'^. Wiyaiit. irailk'urs. rien d'aride, ils eonirtituent

nn<' u'-rititiile ri-eréation. un délassement. L'étude do

IVIiMiiiion cl une jifuissanii" int^-lleetuelle et artis-

hi|ii.'. il'inl iiii TIC i>cnt énnnn'Ter tous W eharmes

itup'-

Au Conservatoire

Uiissnlle. il y a des

clas.*i-s pour tout le

monde el p<iur tous les

Age-. . . Il y a des

! n 11 r S pi'-dagogiques,

iliM cours de plioné-

tiqiie, des cours pour

les élève» de deuxième

l't de troiflième annt-e,

ilct; cimrs de solfège,

des ( lurs pour Ie«

coninirni,'nnts, etc., ele.

On reçoit même les

tout petit?. C'est ma-

dame Tjiasalle qui est

cliargé*' des pupilles.

Klle est pour eux une

\riiie mnmnn et elle

eu obtient des résul-

tais qui, plusieurs

foi* déjà, ont étonné

en profiter. Sans dé-

le voit, lo Conserva-

loire est une institu-

tion parfaite. Espé-

ron.s que noa Jeunes

compatriotes sauront

le publi<'. Comme en

IH'iiser un sou et tout

en s'aniusnnt, ils pour-
ront, en retiriT d'i'.;-

ijh'ii-e- Ik'-néfices.

LE CONSERVATOIRE LAS5ALLE
iliB, NUI AiNT-Huaint)

Ei'oleKratuiteil'Eloi'iitinii Franij'iLise re<'onniie cl'ntiliti- piib1ir{ua

par te ' niuvemement lie la Provim-e de *iiii''l>er et («r le

Minist.re des Affaires étntnKi>res lU Franee,

forces, et son tnlent, Il

ne ré<'ompeiise bien modeste :

un peu (1 iHention et un peu de gratitude. Monsieur

Lassallc fait preuve d'im zèle vraiment héroïque; ii

ne peine que "ijour la gloire", car le Conservatoire

e?.t une éi«!e jratuite. Les cou!^ n'y coûtent rien et

Espérons aussi que

nos classes dirigeantes

se rendront coi.'pte d«
l'importaneq du d-r.-

Hcnatoire Lassalle et

qu'elles eriniprendront sn nécessité. Puissent-elles

cnntriliiier à moinienir et à faire prospérer parmi
nous cette institution dont aucun patriote sincère ne
jïoiit se désintérc-^ser !

r.Kny hp.rp.îkr nnuTN.



Pour les Pauvres

Dans vof fétcs d'hiver, rickti, heurtux ilu mnndi,
Qmnd le hat loutnoi/nnt de ses feux vous inonde.
tjmnd partout à reiitour de tos pat vous voyez
Hriller et rayonner crisiaus, miroir», holmire»,
(^nndtlabrts ardents, cercle étoile des lustres.

Et la danse, et la joie aux fronts des conviia ;

Tandis qu'un timbré d'or sonnant dans vos demeures
Vous chan'jc en joyeux chant la voix tjniiê des heurts
Ok ! fomjez vous parfois que, de faim dévoré,

Peut-être vn indigent dans les carrefours sombrei
n'arrête, et toit t/on^cr vos lumineuses ombres

Aux vitres du salon doré t

Sout/ez-vour; çu't' est l'ï ffitM le yirrt et ta veiije.

Ce père sans travail i/ue lu famine assiège f

Et qu'il se dit tout bas : Pour un seul que de biens
'

A son large festin que d'amis se récrient
'

Ce riche e'st bien heureuj; ses enfants lui aourlenf.

Hien que : • leurs jouets ijne de pain your les mient .'

Et puis à •lire fêle il compare en son âme
^'(l/( foi/er i-ù jnuhiis nr mifonne une flamme.
Ses enfants affamés, et leur mère en lambeau.
Et, sur un peu de paille, étendue et muette,

L'aievie, que l'hicer hélas .' o déjà faite

Asset froide pour le tombeau.

Car IHfu mil cen degrés aiiJ- furlunes hui'iaints.

Les uns voni tout rourbi's *"'* le fardeau des peiwt ;

.iu banquet du bonheur bien peu sont contins :

Tous n'u sont point a^si.-^ également à l'aise.

IJnt loi, qui d'en bas semble injuste et niaurni.'e.

Dit aux uns : Jouiisez ! aux autres : Emits .'

Cette pfn.p'-e est sombre, amère, inexorable.

Et fernienle en silence au coeur du misérable

liirhes, heureux du jour, qu'endort la volupté.

Que ce ne soit pas lui qui des mains vous arrache

Tous ces biens superflus où son reyard s'attai-hr ,-

Oh ! que ee sott la charité !

L'ardente charité, que le pauvre iduiù're f

Mère de ceux pour qui la fortune est marâtre
<^ui relève et soutient ceuj qu'un foule en passant,
Çui, lorsqu'il^ le faudra, se sacrifiant toute.

Comme le IHeu martyr tlont elle suit ta roule,
IHra

: Huvez f mangez ! c'est ma chair et mon "ang.

<^ue ce ioit elle, oh ! oui, riches, que ce soit elle
l,hU, bijoux, diamants, rubanK, hochets, dentelle.
Perles, saphirs, joyaux toujours faux, toujours vains.
Pour nourrir l'indigent et pour sauver vos âmes.
Des bras de vos enfants et du sein de vus femmes

Arrache tout à pleines mains '

Donnez, riches ' l,'aumone est soeur de la prière.
Helas ! quand un vieillard, sur votre seuil de pierre
Tout midi par l hiver, ev i<i -i tombe à j*noH.[ ;

(Juand les petits enfants, les mains de froid rougies,
Ramasssent sous vos pied.' les mieltes des orgies.

La face du heigneur se détourne de vous.

Donnez ! afin que Dieu, qui dote les familles
Donne à vos fils la force, et la grà.e à vos f,lles
f- Un que votre vigne att toujours un doux fruit :

Aftn qu'un blé plus mûr fasse plier vos gram/es ;
Afin d'être meilleurs ; afin de voir les anges

Passer dans vos rives la nuit .'

Donnez .' D vient un jour où la terre nous laisse
\os aumônes là-hant vous font une richesse
Donnez .' afin qu'on dise : i7 a pitié de nous .'

.^^n que l'indigent que glace les tempêtes,
(^iie le pauire qui souffr.- à côté de vos fêtes.
Au seuil de vos palais fixe un oeil moins jaloux.

Donnes ! pour être aimé.' du Dieu qui se fit homme
Pour que le méchant même en s'inclinant vous nomme.
Four que votre foyer .-./ „!„„ et fraternel
Donnez! afin qu'un ju„r. -i votre heure dernière.
i antre tous vos péchés vous ayez la pnère

D'un mendiant puissant au ciel.

VICTOh HVGO.



Le Clairon

'T.r Clairon cal un rieur bravf,"

"Kl lorsque la lutiv est tirare."

"(''exl un ruth compagnon;"

"Il a ru niainte batailla"

"Hi porte pliLt d'une enlaillf"

"DepuU lea pieth jusqu'au fronl."

"(''ext lui qui guide la fêle,"

"Jamai.1 sa fière trompette"

"X'eiit lin aeceiit plus vainqueur,"

"Et de son souffle de flamme,"

"Jj'espérance vient à l'âme,"

"Le counige monte au, coeur."

(l'Iiiiiil ilii S.il.liit." .Ir l'ii
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^rogramm^ iKuatral

Avec le ^raoipiix cimcoiirs,

l'hacun «les (luatre jours tlf la KfnitosMe

de la

Choralp Plamandoii-Michol

dfl

MM. Edouard R. Hwfresnp. Fxlinond R. Dufresne,

Arthur R. lïtifresne,

du

Choeur de Solfège du Conservatoire Lassalle

sous lu direction de Madame Mat'Millan

et

de l'Harmonie de Montré«l,

ouB la direction de M. Edmond Hardy.

1 1



programme /Musical

w nvmttm

9ou9 r— au9/Ho99 du C9n9ul OénértU #• Frmno;

I. La MkrBPilkis».

*. Ouverture -Le TaiiiÏHnir <ie la Garde Titl

y. Values AUai'iennes Wekerlin

4, Fantaisie— Tifs (JUiireB «le la Kratice IHéger

5. Man-lie—Kaiiibre et MeuBe Turlei

t>. Mazurka—I-'Auverïmate Ganne
7. Valse -Jiiyeiise Kspaf^e AUitr
S. Intemn'zzo—Sifflez Pierrette» Popy
\*. Faiitaitiic^—Les» ClocheH de Corneville, . .Planquette

10. AlleKni Militiire Patadù

99 FEVMEm

4m#« #• a««plo— d%
9on ÂI^^ê9 n^ya/m tm Duo cto ConnaugM,

Ood Save tlie King
Valse—Barcarolle Waldteufeï

Ouverture- -Stradella Flowtow
Séréiuide EK>'ptieoae Lincke

Fantaieie

—

h& Fille du Tambour-Major . .0//«tt&ach

Marche—Camien-Faust Biiet

Fantaisie Militaire .illier

Valse—^Iftina Lincke

Mazurka

—

ha Scandinave Oanne
Défilé Cheaneau



f>rogranune /nueical

MO l

••#• f#wi»Mir 4» Malp* 00 montréai.

11). Défilé Cheaneau

t. O C'uimda! '". LavnUée

lî. Man'lie—MHXK» Honititr

W. Ouverture-CavaltTie U'-n^ro Suppv

4. Maxurku Le» Knftiuts Terrililej» Corhiii

Ti. Souvenir de Nifi'

H. Valse—ToHoni Mio Hfcnrci

7. Fantaisie—La Belle Frai.L-e Laurentlvau

H. Romance—Himplo Aveu Thomé

!>. Bolént—Kl Tiirenfr Ilnurionck

10. Valse—Select Van Liick

11. Marche Militaire Petit

2t FEVRIER

•eus JiM au^lcmm <#• 9lr Lommr Qeutn,

Prmmtmr HUtnlatr* #> la Pnwlnom Om Çuéftao

I. O Canada! ''. LavaUèe

U. Mari'he— Hielielieu Boi-tvert

;i. \'ali*e—Souvenir (lintane

4. Ouverture tle Coni'ert FontvncUr

5. Intermezzo—The l'eacoi-k Lnureufimn

(i. Marche—I* Clairon Fleiu' llolmis

7. Fantaisie—^\inina Linrke

8. Polka—Flottez Drapeaux Fontbonne

!'. Valse—.)oy»'Ux Amis Volstedt

10. Danse car, téristic|ue .Loseti

11. Allegro Briet



TéMpiMM 1 14« Gros et Détail msimu ioum* •• 1*74

Ancienne Maison E. Roumilhac
L. H. LEVASSEUR. Succeiseur

48-50, Cote du Palais, - Québec

LE itnqirMUira d* c«tU importants maiwii • rkoBavnr d'infernar

M dimtAU «t priadpalcawnt U Giloni* francaft* da Manirtel

qu'il coatimia la mimm gaiira d'affalm at lat mima* nurquat qaa tan

prédécattaur.

Il ail racoBunandA spécialanaat pour lat

Vins de Bordeaux

Vins de Bourgogne

Vins du Rhin et de la Moselle

Cognacs et fine Champagne

Liqueurs superfines de tous genres

Huile d'Olive sans rivale de Bosc

Conserves alimentaires dans le pins grand choix

Touta commaiida tara axpédiéa i Montréal, axprau payé, la nuû-

on lonant à donnar •atitfactîon à «a cliantéla.

La maiion att réputéa pour l'axactituda at la célérité qu'aUa ap-

porta dan* l'axécutioB daa ordrai qui lui sont confié*.



"IITI II iiMmi

^'>'K--
1 S:::'' "'""sJte':':'

Blsaiiloo, Bisallloo 6 Pepln

AVOCATS
K .1 lllitlll>i<< ^ti). iiii iruoriiiirr

ll>:.-t..M Ul.l^,^. llr.irdji'. I I..II

Al-RXI» l'MIN, L I- '

Il II 17 Cott <• Il PIWi d'Armit, Moiitr«il.

HiLl. Th.. bjT IMH

N. RICHOT
OUCHU

Nti. r. ( «t t. MireM tl-Lurtiri,

MONTRUL.

I
MAISON

Dupuis Frères

447, rue Stc-Catherine Est.

Bourdeau & Bariteau

NOTAIRHS

30 nia St<J«c4iiM

EcUflea Tnut A Lou.

Le meilleur t'hiirbon (-Ht l«

CIIAUBON DIAMANT XOIK.

BOOLANGERIE PARISIENNE

ZtSJ. Beulevird St-Unrent

SpfeialiU : Pain <!• futaiiia Briochaa mt

CroûMnU.

Livraison i domicile. Toi. St-Louli 5156

rniiNACiE nociEuu

R. SARLIN
nimatiei-ChiBisle.

I.jiiir.iil .Il I:. F».ulli ile M*;.l*Tiii« ei PhitriiiMie de
Marseille CKr«nce),I'h»riu«cieii de l'Union

Nali.miilf FrBn.iiÎM,

T«lepIioB« lA Salle lOSS

S<>rvi.'t tlii tlimaiK he. Tel. L» ^|)« 1373

1851, m Ste-Calbcrite Est. Cm CiTlllicr,



Ecoliers, Commis, Apprentis,

Jeunes Gens

DEPOtlZ VOS ECONOMIES A

La Banque d'Epargne
— . M ,

— I I iJK LA -

Cité et da District de Montréal

Fondée en 1846

DIRUCTEUFS

HoB. J. Aid. Ouiii>«t, Préi.

Hon. Robari McK>r, Vic«-Pr4(.

R. Bollon, Robari Archer, Hon. R. Dandurand, G. N-

MdigiI, Hon- Chai J. Donartr. Hon. Sir Lomar C«uin.

Donald A. Hingiton, M. P., F. W. Molion.

Bureau-Chef et 14 Succursales

a Montréal

Tel. Iflaln 6120

TERRAPIN

RESTAURANT

Cardin & Sims
PropriAulra*

Grande Salle a Dinep

25, Notre-Dame Ouest

MONTREAL

GROS DETAIL

Tel. Bell Miia 1873

A. MARTIN
HORLOGER

BIJOUTIER

Opticien Gradué à Flnititut d'Optique

du Canada

A tous les Français

et Françaises^^
All^x O/I0X le fl9urlmtB ofltoM

dé l'Union National»
Françaimo

J^
96, rue Notre-Dame Est

Vi*-à-vi* U P>I«M da Juatic*

MONTREAL

Pour voum nourir tfon* toutes
tes oocostens

Mtmortlmant toujoun oomptet

108, rue Ste-Catherine Est

ntn Ea l>7a Rl<Ma~, £•! U41

^



HF.NKV WEINF[E1.D pjKHRt l.lDIKi

AVOCATS, PROCUREURS. Etc.

ClwMbM* «1341T

EDIFICE TRANSPORTATION
nVt ST-JACQUE5

TiUptnam Main

»S0.2fl3l

TELEPHONE EST 697

Irunrau $: iSartinrau

(Cnatumirra

Srrnratrura

Jjals, M&»~iiL.*i. il s. Théâtre, Raquetteura,
Ar'.cîe3 de M( , .lillage. Habita de Soirée.

I4«. K(IK ST-I>EM!<

Un l«r Mai le :,,#) «crm Inniporti 265 Hotal da.VilU

LA GRANDE MARQUL FRANÇAISE

.mis.

Voitures!

m

Camions

FOURNISSEUR DE L'ARMEE FRANÇAISE

Automobiles Françaises. Limitée

PHONE UP 3205
'29, Avenue du Collège McGIII

MOIfTREAL



J.A.HlRTEÂl]&CIE,Ltée

Pianos, Orgues,

Phonographes.

316, rue Ste-Catherine Est, Montréal.

The Standard Photo-Enoravino Co. Ltd

"Kuc Xaoaucbeticrc Ouest,

flDoiitreal.

La Cie d'Imprimerie Godin-Menard, Limitée

,
3, Place Jacques-Cartier

Impressions de tous genres. MONTREAL



is GIN CROIX ROUGE
Est. .'i dose modérée, le meilleur apOritrt, k- plus actif des
digestifs.

Il avhautfe, Htiimile, soutit-m i(:'neri,'ie. ménaj^'e les forces.

Ij présente toutes les ^^aranties de pureté, d'âge el de
qualité que vous ne trouverez pas dans les gini importés.

Evitez dont- les gins importés qui ne sont soumis à aucun
contrôle, ni à la sortie du pays d'origi.ie, ni à leur entrée au
C."iada.

Chaque Haçonje Gj^ Croix RoUge
porte le Timbre de Contrôle Ofiicicl Ju Gou\ernement.

Se prend pur ou avec un peu de sucre.

BOIVIN, WILSON & CIE, Limitée
MONTREAL, CANADA.

FUMEZ LE TABAC

Le Petit Rouge
POUR LA CIGARETTE

Fabriqué par la Rock City TobaCCO Co.

QUEBEC-

En vente au Kiosque de Tabac de la Kermesse

DEPOT CHEZ GENIN, TRUDEAU & CIE, LIMITEE



TEL EST 4368

Z. LAPIERRE
Peintre-Décorateur

259, DeMONTlGNY
MONTREAL

UWe la >L^rat\ce
1 lit «:-

j

et

UiVe la JvépuDliQue !

— «N ALSACIEN DE SAÏERNE.



La Pâtisserie Française

Joseph Kerhulu

I76-.RUE ST.DENIS...I76

Tel. E. !,»

'l'tni^ li's jotir> ili' 4.311 ;. (...10 TI..:-C(jiu-.'iL

Théâtre de Nouveautés

Semaine du 16 février 1914

"Pas de Scandale?... Hein"

RsTue d'actualité an 7 lableaui de

MM. PÎBiTB CHRISTE et Armand ROBI

MORENCY FRERES
DORURES ET ENCADREMENTS

Importateurs de Moulures, Cadres, Gra-
vures, Peinture a l'huile, etc.

:JW, 8t(!-Catlieriiic VM i-r^fi ik-rn

MONTREAL

iiabllihad 190S

Montréal Auto Livery Company
ARTHUR QOUOflON, rne*.

Aulomobila* for hir« day and night. Aulumobilei refairad
(old and «icbanscd

Office and Garage. 184 Berri St. ^".Sï
=*•'

OVIDO
HABANA
CIGARS

Manufaciur* par L. O. Orothé Limité, Montréal

L'air pur ! ! c'est la Santé
L'auvcet a comblr-

fraucaii parncl à

l'air de circular en

plm grand* quan-

La Cie d'Imprimerie Godin-Menard, Limitée

3, Place Jacques-Cartier

Impressions de tous genres. MONTREAL



Agincei pour le Csnuli :

Km ri-. Ilnitirii^ <W Ciii-ine en ni.kil j.iir,

Haviiaxi- \ f.i, l'nniliiiti.' <ie Limoges [tour

Hi.Wl» cl CljMninr. il.' Ftr,

Ki'-KNTilAi. l'onplaiin' Alletiiiiinte|"Hir IIiilpli, cti

.

Ull>i«»ï». Vai«.rllc-.\TiKlaisf liniir ll.-.t.l- « lli<li-

tutioiiw.

l.EfKi.iM, V.rmi,,!.. Ilnlknne vour l-âiNillo. el

In-tmitiiiii'

Importateur d'Objets (i Art. de Porcelaines.

Verreries, Bronzes, etc.

:i27. rue 8t- Laurent.

S3.1, Ste-Catberine Ent,

IHÏÎ, 8te-t'atlierlno E»t.

,1... .rirnivi :

H(i. rue Ht-l>ierre. Montréal.

Tout 1<> iiiDiide niaiiKe

PUIS-PiTÉ
I.V |.|U. FIN |.ll.' .1.- Vi.,iul...

1., |,l,is NOURRISSANT.
lO CENTS 1.1 l...itv i'i i.imrli

Kii venti^ ilaiis tonus !.« l-.innf'

Ei'icEKiEs 11 mimrEiîiKs

lieriii''tii|iiBiiifnt fL'riiR'f^

Société Française de Spécialités Alimentaires

PARIS-MONTREAL.

:3^

FRANÇAIS
Si.Tiïfne/.-v..ii.- .[iir ilati^ U-u» K • piiy.x ihi iiiiiiui*

PNEU MICHELIN.

lilbendllm '-'' r.,l..tnrl..pflrto.itet ..mjnur-

_-_— nir li.;* Mi.iilapiiifn «i'AntiTpis il

iNi|M>rt<- 1.- t,.H- '|ii:ililr« d.- l'alliUMe fruiiv»;» ;

Surpi,K8SE. ViTh>Si:. KNOrKANCK.

FRANCO-AMERICAN AUTO CD. Limited

Michelin Tira Co. LimiUd of Cm ad*.

78'*, rue 8te-l*atherlne Ouest, BtontrAdl
T.l. U»S»S Tiil. Upt74

Viiii* touH <iul voulez l'rniioiMlHrr !

"L'Alliance Immolillière"

Capital : $100,000.00

IirUKAt iiK lURKCriciN

l'nf'fl-ul :
Du A, lims-KT HE!* Nos

\';,-f.h-i*i-l(iil - Iii-'K.PH W>HA!«iKK

/»,-YCf»J> - - O l'M'INKAl ('.Il TIHK, .î. LaMKAU

.^tn-hnirt-Trh'-iifr : - I'aii. B"i?bïT "^^ N'i"^ ''''"">'

QI'K vent i.AiiiAN'E iMMMUiikBK ? liiir «le

jii'tits ciiiiit:nix pour foniier un gros capital, et.

;n>f ce |ïri)B oajjitiil \)W(- av.r iiUelligmce danti

riuinieiiM* et la couBtruction \i Montrt''al, fkire

réalispr k toup Ifs nctionnairei di>« iRiil'firf:' considé-

Piiur 'il'ttnir un i)rosi)ictiiB et ])liif! aniiiIeB iiifor-

iiiations. s'adrefiMT iiu burcau-rlief :

16, rue St-Jacqucs,

<)e 10 heuru« «lu iiiatin à midi.

Tel., AUln «93



MAISON

A. BINETTE
J. K. l'INr.Al BirKB, l'rop. (i. Dkwi.airifrs, G. riiiil

MARCHANDS DE CHAUSSURES
CHADSBUBB» DR L-t'MON

S87-889, rue Ontario Eat. Montréal.

Tei . Bki.i.. E-t .'.7i:j

LAIT CLARIFIE et PASTEURISE

OJtCMff OOUOf. mKURmEmt OEUFS FHAI»,

IMIT Off anURRE, OREME A 14 fllACr.

J. J. JOUBERT Limitée

975, rue St-André, Montréal.

LIBRAIRIE FRANÇAISE
JULES POMV

OKOS IMPORTATEUR DKTAIL

liHAMi CimiX i'K

RiiMANS. 1îEV|;FS, I'AI'KTKniP:S,

Lirn'8 de 8cû>n( r, Ouvrag.'s <li' M.'.leriiit. K iins

moilfriies, JournÈiix (luiiIiilkTi" frini.ais

rf(,ii^i n'uuliiTci lient rliinine «l'iiiuiin'.

374. Ste-Cttherine Est, Montréal. """'ïVîYw

1 MOQUIN FRERE
; IMI'OUTATEUKS

Vins et Liqueurs

120, rue St-Denis. Montréal

Cyrille Laurin

Agent d'Assurances

Suite 58. Bâtisse Liverpool. London i Globe.

MONTREAL.

3109, ru* St-Damlnimii
Tal. ll-LouisSI>2S Tel MknB374

J. A. BORDERIE
Aehntf Vente, Erhanfie do propriétt's,

tArrnliiN et terrei «li- canipiiffne,

Pr*tn, AsHiirtmce. Feu, Vie, Acrldenti.
Tromoteur de compasnies.

Expert en proprlelés.

K<>ii«etfinrinentii Orntiiltti.

J. A. P. Godbout
Pharmacien-Chimiste

Troiw pliartu«ri«« bvpc tél^ylione aux «nptlps ilt'i. nicc

CmiKet llniiî^coun', Main :a7!i

Crsir el t^te Place irAmi»*, Main l^Vi

8U-Cslh«nne et I ftrlin|{>H(Mh«l>«al. La Salle IfMT

OrdonnKDi'M Françai

Un» Rp^cialit^ : Parfsniene, Bt-

l«tte, etc.

Le! tominanrfw ^«r télépliont> sert

et pToinpUtuJe.

AdeIbiïM, Alleiiian'lm et ftraii

Articleni lii' toi

Dufresne & Galipeau
A rcsponaabililv llmitve

CHAUSSURES
ET

CLAQUES
EN GROS

276. rue St-Paul, Montréal.





Ihe Dominion loliaGCO Co.

96, CARRE PAPINEAU,

MONTREAL.

BOURDEAC & BABITEAU
NOTAiRU

' *'
V.~«*-"-'" 30 rue 8t-lwque«

1 16. ni« Dtlorimier ""'«î.l'iîZr-'V'
'^"

Dufresne & Nadeau

ACHETEZ «.V^^.^"-"-"

NOTAIRES

PRETS,

DEBENTURES,

INCORPORATIONS DE COMPAGNIES.

35 rue St-Jacques. Montrttl.

P. POUUN Êr L t
..vER8MLLES"r„.8H.c,«...

39, Marché Bonaecour»,
"«"'f"'



Ttl Btll En J5^6 «4*1—. pH.». .

S07. rut Sl-Hubtrt

L. MASSON
Nouveau Système de

CONSTRUCTION ECONOMIQUE

a l'épreuve du FEU

ENTIErRISES GENERALEI

De Travaux l'ublio cl de loiis Iravanx de

bàliise», Massifs sou» ks Mathines, Plan-

chers en Ciment, V.niles, Cuves, Bassins,

Réservoirs d'eau, Cilernes, I^nduits et liai-

la^'es en Ciment, Mosaiques, Tuiles, etc.

Travaux en Fieneet Hriqne, Aqueducs,

lîjîoiits et Canalisiili.Mi Draiua);c et As.

stjehemcnt d h.ihitalious.

MAISON RECOMMANDEE
AUX VOYAOEVllH ET

Alix TOUItlSTEH

Hôtel Victoria

QUEBEC

Amarican PUn D«puU $2.50 pftr jour

Cl.Hi.'i'iv- i.>i,l.,rtttl.ifl uvtf t''l-pli.ini-

,Hull.-.U' li»Hi^ A(«"'ii-'iir.;.'clri.ni.'.

Kxi-ell.nl.' .iiisiiiiv

l,in tr;iiih«^i\'- |i;i^s.-iil ilfviiiit l'iii'itfl >!

H, FONTAINE. Propriétaire

Vallières \^^
805. Sle-Caiherine Est

=MONTREAL^=::

Egale aux autos de plus grands

prix pour le confort, l'aisance

et le silence.===
P«i da côte trop raide

Pas da tabla trop profond

JACKSON
OI.YMPIC. ISCV .

JlT.iU

MA.IKHTIC, .-idfV .
«JJ2.^.

SULTANIC, '|I1C'V,,«S0IJ(]

Tout équipé ayec démarraur at lumièra

élaclTÎqua.

l'.iur cul-.ili.i:'H- tr;in.,;iis ot il.'i itralioiiii, U'U-

jihoacz i

JACKSON MOTOR CO.

73. mm St-0»nl* Tél. Est 3B01

P. A. 0. ROBERT. Prop.

aiMiraoteoes"



Louis Tréfeu
c , «f.OMfa MMfrcaf

Pastilles Chanteclair

Tisanne Royale

Dcmana» eu Produit! Fran^aii à votra

P)i*rmKci«n.

T«l. Lmim »••••(• MaU Itll T«L B.!! M.l. MTO

ataBki IL •••

A. DUMAHI
marchand t*pertatmur d» Fruit»

srëctMjna i

45, RUE DE» COmMiaSAIRU
MONTREAL

GtlMIlil, TERIiOUX i CIE

BANQUIERS
. . <t .

.

COURTIERS

48. Notre-Dame Ouest

MONTREAL

Manufacturier de—

Monuments

Cote-des-Neiges, Montréal

' ProprIalAlrc

Etbratrtp g't-Enuia

Ptpeteries, Fournitures de Bureaux. Livres,

Revues. Romans, lournaux.

Jouets. Articles Religieux et de Fantaisie,

Impressions et Reliure

288, rue Ste-Catherine Est
(Pr« St-D«Bi.)

MONTREAL

T.l. B.II Main 4337 T«l. Mirciond. 453.

ETABLI ISêB

TELESPHORE AUGER
M.\M lAtTI Kii:i;

d'Empcisnca de Cheutsurea. Guêtr».
Jkmbièrat «t Couverta àm Livret en Cuir.

Mitainca et Ganta.
Valiaas et Saca de Toyage.

20 PLACE JfCQUEg-GARTIEP. MONTREAL

Le eigare

Boston
Manufacturft par L 0. Grothé Limitée. Montréal

iéi. B.iUai* 50S2

la Cie Lonis Wisinlainer & Fils

MAM K.M.TIKIKKS DE «"•'••

C'nrtres, Miroirs et Moulures
IMI'OHTAIEIHS r-K

Chromos, Olobefi, Vitret
EV OROSEr EV Dl:i Ail,

SPECIAUTES I OuTraa» «n Cira. PortraiU au Crayo*.
P..ttl. Aqiunlla

MANUFACTURE : 7. RUE CLARKE
.UREAU : 58. BOULEVARD SAINTLAURENT

MONTREAL



^ MAISON noLTK
ANdl.K HES 111 t> SAINTK
cATiiKiiiVK i:t >r jrsTiN

N uiililti^ |>u- r liii|iritiier<' l'.in-

.II* Vi-il. Pt ! AIT.in» .1UX |ilii- Ini- |.i

Fiiiiiex l<> C'Iunn*

PeG'Top
«A.M t Mil llK 1*

lllil{IITIIEi.iviranillNTl{H.\L

Le premier Théâtre Fraiçais de' MoQtréal.

Troupe de 22 nrtiHtrs

Représentant le» (rraiiilcH

Nouveautés de PariH.

Tli I i 11 1 r<i f<i(i 1I<'

Spectacle Irréproclial>le.

Raoul Vennat

Ommlmllmm OliMy, Vmmia; Kammim-
•««•. Irlmmlm, Uo.

Broéarl» *'or naurSt»"» •' Val-
tormmm.

Oalom M. F. A., In mmr^um Frmm-
oafmm»

taooita d'ouvrmgaa-ttmmpmgaB.

KA«)l L VENNAT

04Ï Ill'K ST-UEMM. Toi. Eut HOOS

la plua graatl ohalx lia mamlqaa
Iranealaa du Oaaada.
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Aidez en ce moment
le* pro<lu<-t<'iirH rrniicn!» en
prenant <Ich ninrcliamil-

MeH rrau<-alH<-H.

G. A. Lefebvre & Cie.
Ai«BtÉ Centraux

Edifice Botrd ol Tride, Montrtil. Can.

PELLISSiIn 'rciic k CO.

!• \ lllll i;lïU ir«- A 14:1 .1.1, Vi.. l'r,

.

ROUGIER FRERES
Compignli tncorporta

IMPORTATION

...Dr--'

Produits Français

Sptclalitét plurmaceutiquii—Pirtumerle

M>.«.n ,1 A.h»tmi

32. Boulevard de la Bastille, PMNS.

63. rue Notre-Dame-Est. MONTREAL.

MoMr«al.

JOS. BRUNET
HanulAïturiir it ImportaKur d*

MONUMENTS
EN

Marbre et Granit

Bttities et de Cimetiirei. etc., de toutes

descriptions.

Eatimatloii» données sur application.

Tal. kH. U* I4M



EXIGEZ TOUJOURS

CACAO

Rry
Nos chocolats sont en vente

a la Kermesse

kl «•.i^..^*ii>'. I

W. H. WALSH
MERCHANT
TAILOR

11"J, NOTRE - DÂ.1 ST. WEST

MONTREAL

8
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J. DTJPUIS
Agent d'Assaranee

Qieeis lisiraice Co., 2, Place i'Ams,

Intormo la GolonI» Fntn-
çalme qu'il m'oeeup» mpé-
clalemeni d» la

Cle "UNION"

la mmule ammutane» tnut-

çaJa» au Canada.



• /-

R. LEDOUX
EPICIER

537 rue Dorchestcr Est.

Alphonse Barreyre
MECANICIEN

VINS et LIQUEURS

SpiclaliUt : Beurre, (Eufe, Thei, Calée.

Légiunei et FruiU frais tout Im joura au prix

du marché.

Lus ordres par télt^plione rt'v"iv*iit un Moiii parti-

culier. Tel. Est 2090.

AUTOMOBILES

ANT CONGELATEUR 1ER EN

80a KUE DE L'HOTEL-DE-VILLE,
Coin Dorchefiter.

ROBIN érCIE.

284 rue Desery

MAnnUcturisra de

PRODUITS

PHARMACEUTIQUCS

Achille Bergevin

Banquier en Placemente

Debentures municipales et scolaires.

Bons du GouTcrnement et d« Chemins de

Fer vendus et achetés.

PRETS SUR HYPOTHEQUES.

235 Edifice Board of Trade.



G. H. MUMM & CIE
REIMa

Champagnes Extra Dry et Cordon Rouge

J. CALVET & CIE
BORDEAUX BT BEAUNE

Vins Rouges et Blancs de Bordeaux

Bourgogne

MAISON OTARD-DUPDY
FoniUa mi 1795

OOQNAC, FRANCE
Eaux de Vie—Pur Cognac

PERRIER
Eau de Table Française Naturelle

et Eflfervescente

^IL

S. B. Townsend Limitée
MONTREAL

Agente Exclusii» au Canada.
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=AND 45 YEARS= ClU RI
PROTECTION COST JldiUI

n,„. w.s:n, i„v,.s,nu.„t w,.,.,i, whil. Kv,.,-v ,by. f.M' 4;^ Inns y.ars. th.. mMUr,! h|ul

tl„. ,-,.n,lo,t,>,„l«.tistVti..„..l kl,..winu.th,.t if II. ilir,!. th..».- ,l...lH.na..m Hp..n hm,

w.iiil.i ii..t l>i. li'lt t.. lii.... il ....1.1 w.'i'lil "Il pi.vi rty.

TMA-I Al-ONK \V.\S UKI.I. WOi.TII TIIK TV.S ANM M. PAYMENTS OK nx
MK WASCAI.I.KI» ll'ON M'O MAKK.

H,„ i, was ;, ( l;i l.ir- 1
V. mi.l tlint n,.,l.- .11 11". .linVr,..,.-... I/.U.- ail f,.,,,,,., !..

.

„„,i,.i,,.,ti,„ ,,..li.i..«. ,t «as sul,K,.t t„ th.. s|,l,.,Hli,l aivi.lH,,! „ll..tt,„..>its ti... (
a,„Ml.

I.if,. is ,n-M,.d t.. huiU.. l.v ivasoM ..f th,. ,...l„|ml,> 's ..nvial.l.. l«.».t,.il. as a„ .an.,.,- m

iiilci'ist iiii its iiivostnn'iits.

.,„„„la l.ir,. ,livi,l,.n,ls ,1.. M..t ,...as,.. ..v rv,-,, .liMiinisI,. I aus,. th.^ assun-.l 1'"^ ''•'-;]

.avJn^ |„.v„M,m,s. Tl„.y ,,. „„ as l : as ,l„. ,...li..y is in r„r.-,-. In .lus ,-as,. tla.> a!l

payins
|

hnt wipi'cl ..\it thi. ti.tal «-..st .if tlw .
.s,„i,ii.-i..

Canada Life

surplus earniniis

rcduce llu' c'osl of

Canada r>ifc'

poiicies

Hère are ihe Pardculars

Policy No. 6861. IJfe of Joseph Waipier.

Date, 15 Feb., 1869. Amount, $4,000

Plan, Life 10 PaymenU.

Yeariy Premium, $192.

Total cosi of policy - - $1,920.00

Less dindenils paid each fifth

year in cash - - $1J65.36

NeJCashCost - - - - $154,64

.CuHUdii LiU'

Mrenfith

and ri'Iiabilify

makeCcmailuLifi'

policti's .soinul

inrt'slntenl.s

L

, ANAI.A ,.,1-K ASSKTS TOTAL UVKK m> THK r,»„-ANVS NKT srUPI.rs, rPON

WllirU DIVIIIKNTIS IIKI'KNI). TdTAl.S llVKll W,.««M««1,

TO.,ETrANAI)AI,Il.'Kl(Ksri.TSV(HMrsTII(-,l).'ANAI.AI,TFK.K)I.T<'TKS

kl z:?:




